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The images appearing hère are the best quailty
possible considering the condition and leglbillty

of the original copy and in keeping with the
filming contract spécifications.

Original copies in printed paper covers are filmed
beginning with the front cover and ending on
the last page with a printed or illustrated impres*
sion. or the back cover when appropriate. AU
other original copies are filmed beginning on the
first page with a printed or illustrated impres-
sion, and ending on the last page with a printed
or illustrated impression.

The last recorded frame on each microfiche
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IDA maà
na nan
da da
tou ton

joujou
couteau,

gâteau
chapeau
bé guîn

îii roti deî le

de moi sel le

j^r diu

rai sin

chi eu

car lia

se riû

voi sin

%Qas se pàiû

car ton

pois son

hanne ton

hé ris son

pa pil Ion

ar ti chaut

a bri cQt

ar ro soir

a breu voir

ré ser voir

é gru geoir

ba lan ce

con fi an ce

com plai san ce

ger çu ré

bru lu re

en ge lu rè

con fi tu rè

ra qtiet te



noi set te

cein tu re

fri su Te \

cou ver tu re

a ra sol

tour ne sol

ros SI
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gnoi

re clis se
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é cre VIS se

re non eu le

ri di eu le

artifi ee V

hu mi li té

do ci li té

Yi va ci té

lion né te té

vé ra ci té

11

sin g« la ri ta

fa mi li a ri tô

vail 1an ce

sur veil lau ce

bien veil lari ce

ex tra va gan ce

il 1a mi na ti on

os ten ta lion

dis si pa ti on

vo mis se ment
é va nou is se ment

é Mou is sèment

i riu li lé ment

heu reù se iiaent

pro ûi gî eu se ment

phi lo so phie
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Oà p6îë^ Jô vo lent

pas, ils na^^gent danB reau£%
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H faut la boUî^jrer. ï^a^-ter-re
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chan vre. ' On se me la
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i vous dé fi rez trop, vous

pe se rez jamais heu reuàcv

Pour qu^GU sup por tç vos

dé fauts; sup por t«z ceux des

au très, rg
'T'y. .lii*

Si vous YQU lez vous faî-^

re ai mer, reii dez vous ait

Ne fai t^si pas à vosf ca*

iBi^, ra des ee «ue vous t« ri-

ez fli çhé qtt^ill vous fis sent.
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CES iccens 'mettent tïne grnncte di&^réDce ^dai^

la
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^^^ ... maniera rfont on prononce les lettres sur

tesquelles iJs sont plac^ ; ainsM'on ouTtç benuepap
pks !» bonché pour prohonCeY l*éi dd moi procès, quii

pour prononcer celui Ûti moi hontei f^m^^vr^'*.

LV sur lequel 00 met on accent aî{i;uV s*èppel1é

tn ê fermé; eelui sur lequel on place un accent

grave, s'appelle on i ouvert*

On met Taccent circonflexe sur les voyelles qu'oai

prononce en appuyant» commes dans les mots t^

• yi>'^'-ï«o^''^'^

^'i^'ft-
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Il y 9^ cinq vojailM : #, #, t, •» ti? on lè« ippelld

Toyelles, parce qu*éUet remplissent mu les la voif.

il n*eii est pas de inéaie des autres lettrée : oa les

nomme coasoDnei» parce qu'elles n'oot de son qu'a-

vec uaeauVre lettre.; ainsi, anaod OD.pron^bce un,

b, le son est le même que s'il y avait vu i à côté.

InaUl

tnai

t-?':*.'.

...r:?

V.w

i*
4 i -»«*•

^ Tréma.
: i. Le trëma est un tignie qui ayertit qu'il faut pro-
noncer la voyelle sur laquelle il se trouve, lépure--

inent de la lettre qui suit i ainsi daot le mot haïr, on
prononce ba-ïf parce qu'il y a un tréma, et non pas

hair. /,,. ,,

'
^ :vi^'^.^^-^^i;.:_-ïp^^

f ^Apostrophe. -

ti< L'Apostrophe ie mf$t en nànt, à la pkce d'nne
^ "voyelle supprimée, comme dans les mo^s i B*arbre^

Vomtaut parce qu'il aurait é|é tj:.op dur dt dire : Le
Çkrbrê^Uoitmu,

% ^i'''-\m- '-^'u ^^.^ . • . ?^ Trait d^UiiioÀ^

^^ ;^ ;-Lt trait dVinlon s» met entre deux rbots qai n en
?/,ibrment qu'un, comme ; Porte-faix, porii'siif,pqr{<^

-'
. ^m-^É^^'^-jq^ cédille. -^'m:^P0^^

Leeédilleie.meten baaeous la lettre e, pour aveir-i^

tir qu'on doit prononce oja « commet »; par e&em-
flf»dantle.mnt/<;iî(Mi^...^. :^;_ .

»\

iri**-

., :î

"f^-^^
^ Gnilkmetau— w0^'jr(:^%:ï^m%

l^tlileaiiets sont^ec^x virgd«i qiit «b«^

qjoé Im mois devani leiiqtieU ilsfe tfoqv«nr, sont le

lîvpS^df quelqu'un qui n'eft pap celui qui parlait

.-,«*?*;> -;tcr iv:€è'' ?^^v;*^ru^%^



ii^pnrVant c on s^èn '^CirPeocore ffour faire con-^

jnattrefes notf oa Us Mgaef qui sonC'èmprQotéi d'ud
ftiitrt hTrt.

' Parenthèi^é.

; La parentbéte eét composée de deux crooheti elle

^a^que que ce qoi éïtemermé enfrre, est détaché de

p« qui précède et de c(ï qui siiit.

I

Virgule, pouf s'arrêter un peu. ^

/Point et rirgulej pour s'arrêter da-
frantage.

!_
Deux points: potir s'arrêter enCore

avantage. '

^-lia^^^^c'"''^'''"^
'

^
Point, pour s^arrêter tout-à*-laît

î| Point d'interrogation ? ^^'i:m^-^-isi-^:^^p

7 iPoint d'admiration ou d -exclatnation !

<> -il .,-•>- .•..;'rv »•*:* > *
.
'• .

j "Ceux qui composent les livres, ne placent pas tous

^cTês signes indtfféreranaent*

; La virgule marque les difféténtcs parties d*uné

|)hra8e, c'est-à-dire, d'un assemblage 'do ijiots qui

^,ontdbu^ent à fiJrmer le même sens.

' t Le pomt et la virgule marquent quie làpbhise n'est

^8 entiêremetit ôniev

j LefS décrie points manquent qu'une pliffââ'élËstfînYè,

^ais qu'elle dépend d'une phrase ehmposée ^ dent

Routes léis pairties sottt liées avec la prin<:ipale.

j0ii^ j^ l)èu^i Trois^ QMàU^t) jÇ^

'"""^«K

•. •S', V

i
' r

i .
:^_A»l'fe;A-

'•^\ .7'
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6, 7, S, 9, 0.
Si^, Sept, Huit, mu/, Dix.
Ces caractères sVppelient des cbif-^

frcs ; ils servent à compter*
Pour eiprimer des QQmbrea plas considërablei,

fans avoir recottri à d*autres caractères, on est coq*

venu que de dii unités on n'en ferait qu'une à la-

quelle on dominerait le i^om de dixaine, et que l'on

compterait par dixatnes comme on compte per uni-

Us ; c'est à dire, que l'on dirait deux dixaines, trois»

kc. jusqu'à neuf dixaines
; que, pour représenter^

4:es nouvelles unités, on 'emploierait les mêmes chif**

fres que pour les unités simples ; et qu'on les dis-

tinguerait de eelles-ci, en les plaçant à leur gauche.

Ainsi, pour représenter trente- quatt^i^ qui reofer- \

ment trois dixaines et quatre unités, ont e^t convenu
d'écrire 34 ;

pour représenter ioixantty qui con-^('

tiennent un nombre exact de dixaines sans aucune
unité, on écrit 60. Zéro marque à la fois qu'il n'^

a point d'unités simples, et que le nombre six ex«-V
prime des dixaines.

'

Pour faire des comptes plus étendus, on forme d^.

dix dixaines une seule unité, qui a le nom de een/cune

Îiarce que dix fois dix font cent ; et on place des chif-

res qui appartiennent à ces centaines^ à la gauche
defc dixaines. ,)

11 en est de même des mille, que l'dn forme êe,

dix centaines, et ainsi de suite^ pour tous' les noot-;

,

bref que l'on peut imaginer. , ,, ;;

Les principales règles du calcul sont : VAâdkftm,
|tSaiif{factvefi| la Multiplicttiixm, le Divimn^ .^

.'4

t^^}^-:^-^^^:^PyM^^^^
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es cWA

noe â la*

que J'oti

P«r uni-

»««f troif,

prë»enter
njeg chif.

P les dis.

r gauche.
li reofer-

\

conrenu
|ui coa-
aucune

qu'il n»y,.

' BIX ei-1 •

M
I/ADDITION.

Mon enrant, luppotons que ttt tirei qaelqttèi ctrU
fei d*aae corbeille ; pour iavoir combiea tu %m ai^t

!«• pria» tu dirai,

par eiemplet •* *• ^
\ t 4 ceriiei,

pjus2 cerises,

filufl 3 cerises.

font 9 cerises.

Le nombre 9 est le total que tu cherchais.

Ainsi Tadditioa consjislc à njouter plusieurs nom-t

lires les uns u^x autres, pour eq coonatUe lasomina
totale.

,:^^^^^^\^...-l^ SOUSTRACTION.
Supposons que tu n'aies pris que 7 cerises, et que

|u en remettes 4, combien t'en restera-t-il ?

de 7 cerises.
..•/i!.-;>''-U

i-'

r^C'jfi'^K
''

' ' ôte 4 cerises.

restent 3 cerises. -'>l*:

A
ornled^.

centaine

tescbif-

gaucho
'

we le

:U.,

,|i

Ainsif parta soustraction, on ôte un moindre nom-
t^re d'uQ plus grand, pour savoir ce qu'il eo reste.

(i/-^^>-lr.;.^Tf LA MULTIPLICATION,-
Si je te donne 15 cerises par jour, combien ea

mangeras-tu en 4 jours. , ,

'^^l Multiplie .->-•,. -;^n-0--^v''W^Iii.:'ii^v ..-..:

^^I^^Ç'est-à-dire, compte ^ fois I5| .>i

Tu trouveras - - - 60 cerises.

La multiplication consiste donc à multiplier deux
nombres Tu^ pa^ Tautre, pour trouver un troisiilin%

^4

I "'''''A • s'V..-y
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1iombr« qdi àOBtieinre la pfMnîêr autant d« foU qu'A

y • iTuniUi lUiot le teconid.

LA DIVISION.
Si, par haïki^rd, il ne tr^^tait trouvé dfiilt]ttc«rli«ilt«f

que 50 ctfiiféët et qu'il t'eût fflHu l«ftpai1tèiger entre

6 persentiet/ combien chaque personne en aurait^

elle eu î
^

Divisëei par^6»

30
"

I donnent 6,

Chaque pertonne aurait donc eu ô cerifees.

L'tt<«ege de lA dÏTision eM, comme tu fois^d^parf
tfiger un nombre en autant de partiel qu*il y a d'u^^

niUf dans celui par lequel on le difise. ,

Vf^

Deux
trois

Qjiiatre

Cinq
Six

Sept

Hait

Neuf
Dix

. Oazé
D0U3G€

treize
€^atorEei

Chiffres arabes ci Romainti
1 I.

2 IL
a ilL

4 IV.

5 y;.

$ Vî:

7 VIL
e VHI.
Ù IXi

ÎO X.
11 XL
n XfL
î3 xirti

u XlVi

^ 1/

,% '

.'K f.'-':.



fûi qu'ri

aurait^
\

K

dfe par-*

a d'u^

t

.

Seize

Dii-iept

DiX'fiiuît

Dix-D«af
Vingt

Vingt-et un
Vingt-deoX

Vingt-trois '

Ji

"Vingt-quatr^. ;|*

Vingt-CM^.Ti - '

Virigt-P*?:

Vi'^igt-sept

Vingt-huit

Vingt-nçuf

Trente
Trcnte-nt an
Trente*deux
Trente>trois

Trente-quatre

Trente-cinq

Trente-eix

, Trente-sept

Treote-huit

Trente-nfeuf

Quarante

Quaranle-et ro'

Quaî;..te-deux

Quarante-trois

Quarante-qutftrô

Quarante- cinq

Quarante-six

QuaranUrsept

u ïV
le xvr.
17 XV4I.
18 XVIlf.

19 XIX.
so XX.
«1 XXI.
23 XXII,
t) XXIIL
24 XXIV.
25 XXV.
26 XXVI.
27 XXVII.
28 XXVHU
29 XXIXi
30 XXXw
SI XXXI.
32 XXXIf.
33 XXXHL
34 XXXIV.
35 XXXV.
36 XXXVI.
37 XXXVÏI.
38 xxxviii,
39 XXXIX.
40 XX\X ouXL.
41 XLI.
42 XLir.
43 XLIII.
44 XLIV.
45 . XLV.
46 XLVf.
47 XLVrt,



€6

4

! i

; i

s

ti

M-

Qaarante-bmt
Quarante-neuf

Cifiqutwite

Cinquante-ef^Qti

Cin<)uaut6-deux

Cipquante-troiè

Cinquante-quatre

Cinquante-cinq

Cinquaiite-six

Cinquante-sept

Cinquante-huit

Cinquantfe-neuf

SoixHiitô

Sftixunte^et-aifi

Soixaute-deux

Éuixantc-trai»

Soixante-j^uatro

Soixante<cinq

Soix^ntç six

Soixante- se pit

Soixante* huit

Soixarite*r\euf

SoixantO'dix

Soixante^onze

Soixante douza
^oixanle^treize

Soixante»quators%

Soîxant<^«quii\;fiQ

BoUantft-fioize

^oiaante^dis^r.ppt

Scixantô-dix-huit

Çftixaute-ùix-aeuf"

48 XLvru,
49 XLis;»

ÙO L.

^1 Lî,
^"^ LU.
53 LUI,
;i4 LIV.
bh LV.
68 LVI,
57 Lvr.
53. hvnu
59 LIX,
^0 LX.
e\ ixr.
€2 LX[f,
C3 LXlfl.

64 LXfV.
65 LXV.
66 LXVI
67 Lxvir. ^

6a LXVIU,
69 I.X1X.

70 LXX.
71 LXXf.
72 LXXîf.
73 LXXIIL
7é LXXIV^
75 LXXV.
76 LX^VL
Y7 LXXVir,
78 LXXVIIU
7a I XXIX.
«3 uxx
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^b^uatre-viiigt-deox

QtMtre-vingt-troia

Qgatre-Thigt-qualrô

Quatre- vingt-c«aq

C>uatre-7ingt-?ix

Q,antre-viuÊ;t-8ept

(^latre TÎngt-hoit

Quatre-vingt-neuf

Quatre-virgt-'lix

Quatre-vingt-onze

Qiatre-vingl-riouzé

Qiifitre*vingt-lrcize

Q'iatre-vingt-q'îaiorzé

Qijfïlrc-vinîçî-qviiiize

Qnatre-vingt-èeîz«

Qnntrevii)gt-(iix*sept

Qritre-iingt-ïhx huit

Quatre-vJD^totîis-neuf

Cent
Denxcens
Trois cens

Qnatre ccm
Cinq cens

5ix ccnp

Sept cens

Huit cens

Neufceii
Mille

83
t4i

85
U
et
tê
89
90
91

92
93
94.

^3
9Ô

87
&8
99
ÎOO
200
300
4^00

fîOO

€00
700
COO
930
1000

LXXXH. .

LXXXîlL
LXXXIV.
LXXXV.
LXXXVt
LXXXVU.
LXaXVHL
LXXXIX.
xc
XcF.
xcir.

XCHU
XCIV. ï

xcv.
XCVf.
XGVîK
XCVUÎ,
XCiX.
c.

ce.
CGC.
CGCC.
D.

DC.
DCC.
DCCC.
DCCCCt

Tableau de Mxdiiplimtion^

% §ù]» ^ font 4 1 5 fois 10 foht

f S font €16 ibif 11 font
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9 Ibiil 4 font n

Z foif 5 font 10
S fois e font 12

9 fois 7 font 14
iS foif 8 font 16

fois

S ibis

S fois

3 fois

S fois

i fois

S fois

fois

font 13

S fois 10 /bnt 20
2 fois 11 font S2
it fois l'i font 24

S font 9
4 font 12
5 font 15

6 font 18
7 font 21

8 font 24
S fois 9 font 27
3 fois 10 font 30
S fois 1

1

font 33
S fois 1^ font §6

4 fois 4 font 16

4 fois 5 font 20
4 fois 6 font 24
4 fois 7 font 28

4 fois 8 font 82
9 font 36

4 fois 10 font 40
4 fois 11 font 44
4 ibis 12 font 48

5 fois S font 95
5 fois e font SO
5 fo» 7 font 35
» fois $ ibnt 40
S fois 9 font 45
Jb fois 10 kiii 50

5 fois 11 font SS
5 Ibis 1^ font ÇO

6 fois 6 font 96
6 fois 7 font 4)^

6 fois 8 font 48
6 fois 9 font 54
6 fois 10 font 60
a fois 11 font 66
6 fois. 12 font 72

7 fois 7 font 49
fois

fois

8 fois

fois

8 font 56
7 fois 9 font 63
7 fois JO font 70

11 font 77
7 fois 12 font 84

8 fois 8 font 64
font 72

8 fois 10 font 80
8 fois U font 8S
3 fois 12 font 96

9 font 81

M fois 11 font 121

11 fois 12 îord 1%%

:ï:-*

9 fois 10 font 90 ^1^

9 fois n font 99
9 fois 12 font 108

10 fois 10 font 100
10 fois 11 font 110
10 fois 12 font 120

-S,, *.'>ï

12 ^is 13 font 144
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SECONDE PARTIE.

O Bienheureux tnille fois

L'Enfant que le Seigpoiir aime,
Qui, de bonne heure, entend sa voix,

Tr Et que ce Dieu daigne instruire lui-niême !

Loin du monde éleré, de tous les dons des Ci«nx
Il est orné dès sa naissance ;

Et du méchant Tahord contagieux

N'altôre point son innocence.

—

Racute.

L'w ' s=3caaaa——=£:

MOJVTRÊAL:
%, .

'
*

SE TEND A LA LIBRAIHIE DE

Ë. R. FABRE & Cgîe.

ViS'à^vis VAudienet,

y
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MAXIMES
TIREES DE L'ECRITURE SAINTE.

5<- •

ENPANS, obéissez à vos pères et à

vos mères en ce qui est selon le

Seigneur, car cela est juste. EphèSu 6.

II faut plutôt obéir à Dieu qu^aux

hommes. JlcL 5.

Celui qui aime son père et sa mère
plus que moi| n'est pas digne de moit-**

St.MaiL 10.

Honorez votre père et votre mère, afin

que vous soyez heureux, et que vont

viviez long-tems sur la terre, Deut, 5.

Maudit celui qui nUionore point son

père et sa mère. DeuL 27.

Celui qui outragera son père et sa

mère est digne de mort* Exod. 21.

Mon fils, soulagez votre père dans sa

vieitlesse, et ne rattristez pas durant sa

vie ; car la charité que vous aurez eue
pour votre père, ne sera point mise en

' *'
devant Dieu, J^cch. 3,
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Un enfant qui est sàge^ est la joio ai
koti père; et refafànt insensé est la tris-

tesse de sa mêrë. Prov. 10.

Corrigez votre (ils, il vous consolerai

et deviendra les délices de iotre âme.-—
Prov. 29.

Le méchant se moqué de là correction

de son père ; mais celui qui se soumet
au châtiment, en deviendra plus sage«----

Ptov. 15.

L^enfant abandonne à sa volonté couf-

vrira de confusion ^sa mère, et deviendra

insolent. Prov. 29.

Ne rendez point votre fils maître de set

actions, pendant quMI est jeune; et nW
négligez point ce qu'il fait et ce qu'il

peiise. Ècclé. 30^

.Int^uisez votre fils, et dppliquez-vous

à lé former ; de peur qu'il tie vous desho-

nore par sa vie honteuse. Ecclé. 30.

L'enfant qui dérobe quelque chose a'

son père et a sa mère, et qui dit que ce

n'est pas un péché, a part au <:rjmc des

homicides. Prov. 28.

Enfans obéissez à vos éupérieurs, et

soyez soumis à leurs ordres, car ce sont

eux qui veillent pour lè salut de vbè

M-

i;>;

scu

mai

'\.^'%^mi0mlrS'>'aBietlSii
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ftmos* comme devant en rendre compte
à Dieu. Héb. 13..

Celui qui aime à être repris, aime la

science; mais 'celui qui hait les répri-

mandes, s'égare. Prov. 10.

Celui qui est de Dieu, écoute les pa-

roles de Dieu; c^est pour cela que vous

ne les écoutez pas, parceque vous n'êtes

pas de Dieu. Si^ Jean^ 8.

Mon fils demandez toujours conseil à

un homme sage. Tobie^ 4.

Portez honneur et respect à ceux qui

ont les cheveux blancs. Lév, 13.

Celui qui fréquente des personnes sages,

devient sage. Prov. 13.

Rendes vous service les uns aux autres

par un esprit de charité. GaL 5.

Soyez toujours prêts à faire du bien à

vos frères, et à Iput le monde. 1 Thess. 5,

Edifiez-vous les uns les autres, rendez-

vous parfaits et excitez-vous au bien.—

^

2 Cor. 13.

N*ayez point de liaison avec les mé-
chans. Ecclé, 7.

Elcigncz-vous des mauvaises langues,

et que les mcdisans soient loin de vous^

Prov, ^^
, . • ^M:
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Mon filtft ayez Dieu présent i Posprit

tous lea jours de votre vie, no coriien

t€Z jamais au péché, et ne violez jamais
)es préceptes de la loi du Seigneur notre

Dieu. Tobie 4*

Ceux nul commettent le péché» sont
ennemis de leur âme. l^obie 12.

Evitez le mal, et faites le bien. Ps. IL
Celui qui commet le péché, est enfant

du diable j et telui qui est né de Dieu ne
commet point de péché. Epilre de Saint

Jean. 3.

Tâcliez d'avoir la paix avec tout le

monde, et d'avoir la sainteté* sans laquelle

personne ne verra Dieu. HéL 22.

Que votre lumière luise devant les

hommes, afin qu'ils vojcnt vos bonnes

œuvres, et qu^ils en glorifient votre Péro
qui est dans le Ciel. St,MutL5.

Faîtes toutes vos actions dans un esprit

de charité. \CorAG.
Quiconque s'élève sera abaissé, et qui-*

conque s'humilie sera élevé. SlLuc^ 14.

Celui qui a de la vanité et de L'orgueilf

sera en abomination devant Dieu* i^ro-

Xêrbes^ 1 6*
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Le jeune homme suit sa première Toîe

dans ia vieillesàc même, et ne la qnittera

point. Prov. 22,

Vous aimerez le Seigneur votre Dieu»

cle tout voire cœur, do toute votre âme»

et (le tout votre esprit.* Malê. 22.

Vous adorerez le Seigneur votre DieUi

et rre servirez que lui seul. S/. Luc^ 4.

Sacl 02 que Dieu voms fera rendre

compte au jour du jugement de toutes

les choses quo vous aurez faites dans

Voire jeunesse, Ecclê* 11.

Craignez Dieu, et observez ses <;om'

mandemcns ; car e^est 1^ le tout de
1 homme. Ecclé. 1 2.

Si voua voulez entrer dans la vîe éter^

nelle, observez mes çommandcmens^
St. Malt. 19.

Heureux ceux dont les mœurs et la

vîe sont pures, et qui se conduisent sui-

vant la loi de Dieu. Ps. 119
Fi!en ne manque à >3eux qui craignent

le Seigneur* P$* 33.

Le juste est plus heureux avec le peu
de biens qu'il possède, que les méchami
ftveç leurs gracidâi bieus. P9. 39»
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. Mon âU, ne craignez point: il est vrai

que nous lomtnes pauvres ; mais nous
Ëiurons beaucoup de biensi si nous crai-

gnons Dieu, si nous nous éloignons de
tout péché, et si nous faisons de bonnes
actions. Tobie 4.

Ne portez point envie aux médians,
et ne désirez pas d^ètre comme eux,

Prov. 24.

Les méchans et les scélérats périront i

et ceux qui abandonnent le Seigneur
seront consumés, haie, I.

Quand vous entrez dans la maison du
Seîgneur, considérez où vous êtes. Ec. 4.

Tremblez devant mon Sanctuaire, car

je suis le Seigneur votre Dieu, Lévit, 19.

Si quelqu'un profane le temple de
Dieu, Dieu le perdra. 1. Cor. 4.

Veillez et priez, afin qu<? vous ne suc-

combiez pas à la tentation. St. Mattl. 26.

Mon fils, avez-vous péché, ne péchei

plus; mais priez pour vos fautes passées,

afin qu'elles vous soient pardonnées,

Ee. 31

Après que vous aurez mangé, et que

vous serez rassasié, bénbsez k Sfjgrjeur

• .1
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Votre Dieu, qui vous a donné tous ces

biens. Deut. 8.

Soit que vous mangiez, soit que vous

buviez, ou quelque chose que vous fassiez^

faites tout pour la gloire de Dieu et au

nom de Jésus-Chrial notre Seigneur, en

rendant grâce à Dieu le Père pour lui.

]. Cor. 10.

Le soir, le matin, et a midi je raconte-

rai et je chanterait les louanges du Sei-

gneur; et il écoutera ma voix. Ps, 45
âouvenez-vous de sanctifier le jour du

Sabbat, Exod. 20. ^ ,0. ^^.

Faites de dignes fruits de pénitence.

Si. Matt. 3.
"

;
fc-^-.:

, Je vous dis en vérité, que, ai vous ne
vous convertissez, vous n'entrerez point

dans le royaume des Cieux. St. Matt. 18.

^:- Si vous ne faites pénitence, vous péri-

rez tous de la même manière. St. Luc. 13.

Faites nénitence, et convertissez vous

afin que vos péchés soient effacés, ^âct. 3.

^ Si nous confessons nos péchés, Dieu est

fidèle et juste pour nous les pardonner,

tit pour nous purifier de toute iniqjaité^

l..EpUrô St Jàan.
<«^/'-- "^^m ti--

"
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Ne rougissez point et n^ayez point de
honte de confesser vos péchés, et ne

vous soujiettez point à toutes sortes de
personnes pour le péché.

Vous aimerez votre prochain comme,

y

vous même. Matt. 22.

Mes petits enfans, n^aimez point vos

frères, de parole ni de langue, mais par

des œuvres et en vérité. JEp. St Jean. 3.

Traitez les autres, comme vous vou-

driez en^l^être traités -, car s'est là toute

la loi et les Prophètes. Matl. 7.

Vous ne déroberez point, et vous no "-

désirerez rien des biens de votre pro-

chain. Exod. 30.

La crainte du Seigneur est le cummen^
cernent do la sagesse; les méchans mé- T

prisent la sagesse et la science. Prov. 1. J

Celui qui méprise la sagesse et i ins-r

tructiûn est malheureux. Sag. 3, .
-^^^^

C'est du Seigneur que vient toute la^

sagesse. Ecclé. U
,

La sagesse n'entrera point dans une

âme maTigne, et elle n'habiteia point

d^ns un corps assujetti au péclll. Sag. 1*

Pratiquez en toutes choses Th^milité,
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j5 cloaceiir et la patience, en vous 8n[

portant les uns les autres avec charitc.

Ephes. 4.

Ecoutez avec docilité ce que Ton
vous dit, afin de le bien comprendre et

de donner une réponse sage et juste. Ec. />
\

Ne répondez point avant que d^avoir

écouté, et n'interrompez personne rul

milieu de son discours. Ecclé. II.

Instruisez-vous avant que de parler

Ecclé. 18.

Ne jugez point, et vous ne serez point!

jugé ; ne condamnez point, et vous, ne

serez point condamné. Si. Luc. G,

Mes enfans, ne parlez point mal les unj;|

des autres. Celui qui médit de son frëre,

V et qui juge son frère, parle contre la loi.|

St. Jacques^ 4.

Que si quelqu'un aime la vie, et désin

que ses jours soient heureux, qu'il em-î

pêche sa langue de médire, et que ses|

- lèvres ne prononcent pas des paroles]

trompeuses. 1 St. Pierre^ 3. ^ i;

Ne soyez point lâches dans rotp|^|è'

voir, et conservez-vous dans la feir^è|(i^de

^l'esprit, considérant que c'est le ^S^!^|||tUr'

que vous servez, Rom» 12*
'

. \>

r*



40 '^^'^:•^'¥ff'C'vV,». -
''

{"ailes avec plaisir et de bon cœur àé
'\ue vous ferez, comme le faisant pour lef-:

seigneur. Coloss. 3. Jf

j^j Fuyez les disputes et les querelles.-^- :''

I

Vous ne porterez pomt de laux té*f ;

noignages contre votre prochain. £c- 4^

lé, 10. ..

Ijjl Le faux témoin ne demeurera point

impuni, et celui qui dit dos mensonges
)erira. Prov. 10.

u N'inventez point dé faussetés contre

jfiOtre fière, ni contre votre ami; et don-^

i liez-vous de c^arde de faire aucun men-4^^

^ion^e- ^_
..-m-^t^:.^^^^^^^^^

.
k.

Aimez vos ennemie, faites du bien à ceuxM V

|ui vous haïssent, bénissez ceux qui par-v; ^^

lent de vous, et priez pour ceux qui vousK^-

i:a!omnient. St. Luc^ 6.
^

I

Ne rendez à personne le mal pour le^^^;

laal. Rom. 12. !Ç0
Que toute aigreur, tout empoHemcnti:

;^

pt toute colère, soient bannis d'entre vouSé-:,|^

Eph 4.

Ne cherchez point à vous venger, et ne

conservez point de souvenir de l'injure de

^ros compagnons. Lcv 19*

I

.^'•i '-

"i.ïrf.

w
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, /fe%^2^ubliez toutes les injureres que vout|

avez reçues de votre prochain, et ne faitei

);/ rien pour vous en venger. KqcUs 10.

Ne rougissez point de dire la vérité

: f car il y va de votre salut, £r. 4.

y-
^

'^^ Ayez le mal en horreur^ et attachez

vous fortement au bien. Ps> 38.

^. N'usez point de mensonges les uns en

vers les autres. Coloss. 3.

Donnez«vous de garde de faire dcfj

mensonges, car l'habitude de mentir es

très mauvaise. Ecclé. T.

^ Le Seigneur a eu horreur le menteur
et le témoin trompeur qui assure de^i

mensonges. Prov, 6.

L'oisiveté apprend beaucoup de mal
Ecclé. 33.
^ Tout paresseux est toujour pauvre|
Prov. 21.

Celui qui ne veut point travailler, n(

doit point manger. 2 Thess. 3.

'-^ L'homme est né pour le travail, com
me l'oiseau pour voler. Job, 5.

Mon fils, ménagez le tems, évitez U{

mal. Ec. 4.

Veillons et soyons sobre». ThêSi, 5,

%
-Wr

<h. Vi-'-'è'

?n^
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Prenez garde à vous, de peur que vos

iilexrîurs ne s'appesantissent par i'excés deô"

fjviandes et du vin. St. Lucj 21. . ^

^ La tempérance dans le boire et dans

|j| le manger est la santé de T^aje et du
;i!corps. Ecclé. fj\\ iS^.--^

Que nul mauvais discours ne sorte de
*votre bouche, mais qu'il n'en sorte queg
ifde bons et de propres à nourir la foi, afin

[qu'ils inspirent de la piété à ceux qui les

!;*;^coutent. Ep, 4.

îiV Ne savez-vous pas que votre corps sst^! f
ijilc temple du St. Esprit qui est en vous' "^

let qui vous a été donné de Dieu, et que
Ipvous n'êtes plus à vous même ? Car vous|>; ifl

pavez été acheté d'un grand prix. - GIo-|:^ .vf

rifiek-vous donc, et portez Dieu dans ^1
votre cœur. 1. Cor, 10, ^
Le partage des impudiques sera d'être ^

I lijettés 4?ï^s un étang brûlant de feu et del3 J^ 1

|soufl[r^J,(*/%oc. 21.

i
Rien' de souillé n'entrera dans le Roy-'

j
aume des Cieux, ni aucun de ceux quîv

,

commettent l'abomination. Âpoc. 21.

Le Seigneur a en abomination le cœur
corrompu. Prov. Il ..

n

i

'tin

I-

..i^^' c>i'-:

S.'.. U» c..-.

'

l'#f:^::^;;^;;cfi v^:^^^^
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..i.es mauvaises pensées réparent da
Dieu. <Sa^, 1.

Veillez sur vous-même, mon fils, et abste-

nez-vous de toute sorte dlmpureté. Tob. i.

Mes très chers enfans, purifions-nous

de tout ce qui souille le corps et Pesprit,

Jet travaillons de plus en plus à notre

sanctification dans la crainte de Dieu.

5 vous dis de ne point jurer, mai»

contentez vous de dire : cela est, ou ce-

la n'est pas; car ce qui est de plus, vient

du mal. S^. Mait. 5. ^ '^ ^

Vous nç prendrez pas en vain le nom
du Seigneur votre Dieu; carie Seigneur

ne tiendra pas pour innocent celui qui

aura pris en vam le nom du Seîgneuir

son Dieu. Exod. .20. ^ :*^ « ^ y
Vous ne jurerez point faussement en

son nom Lévit 19. :a.4*i ^tf 4!^

, Veillez, parce que vous ne savez ni le

jour ni l'heure que le fils de Thomme
viendra. St. Matt. 24.

Nous paraîtrons tous au tribunal de
Jésus-Christ, et chacun rendra compte
de ses actions* Rom. 14.
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Il eat arrête que tous les hommes
meurent une seule fois, et qu'ensuite ils

soient jugés. Hébw» 9. - / ^ .-

Souvenez-vous dans toutes vos actions

de votre dernière fin, et vous ne péche-
rez jamais* £cc/<J. 7. '''^uJ^-.-,A%

La mort des méchans est tréë ihâï-^

heureuse. Ps. 33. -^ï

Mes très chers enfans, ayez soin de
iravailler à votre salut, avec crainte et

avec tremblement. Ph. 2. ^ ^

Le paresseux n'a pas voulu travailler

à cause du froid ; il mendiera son pain ^
pendant l'été, et on lui donnera rien, k^

jPr. 20.' ::«^î^>%^i^tH:|p^v^;r;'^r
'"

'P^
L'ouvrier sujet au vin ne deviendra ^;^

jamais riche ; et celui qui néglige les

petites choches, tombera peu à peu. l

;Eccï,e', 19, - ;,^^^:.;•.-

Celui qui aime son fils, le châtie sou-

vent, afin qu'il en reçoive de la joie

quançl il sera grand, et qu'il n'aille pas

^cn4ier aux portes des autres. Ecclie* 3 1 ?

Av^'^

¥V

(i*A>'/'-

f^l.'. f'--:'*'^

'• ''<l-'-J"':.v
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COURTES PRIERES DURANT LA MBSSE;.

i'-.j*.

''- •)
,

e^^^^tij-i^

\."-

ê\ U£ ce lieu est terrible et vénérabje ! c'est ici

^i^ la maison de Dieu, et la porte du ciel ; faites,

Seignâur, que je loiâ dans le respect, et que je

remble à la vue de votre sanctuaire.
:; aP?..

En prenant de Veau bénite^ il faut faire

le signe de la croix^ et dites :

Mon Dîéù, répandez en moi TEau de votre grâce,

pour n^e purifier de plus en plus, a5n que les ado-

rations queje viens vous présenter, vous soient agré-*

ables.
i -

'
'

J AmifU que là Messe soit Commencée*

Je viens, mon Dieu, pour as«ister au saint sacri-

fice : donnez moi votre grâce, afin que j*y aisiste

avec une foi vive un amour ardent, et «ne humilité

profonde*

Pendant que le Pritn estmu bas de VAutel

>:.

S->-r>
'

J'ai péch4, mon Dieu, je ne suis pas digne de
lever les yenx au ciel, ni de regarder votre autel

pour vous adorer : mais que tous les Saints vpus
prient pour moi. Je yo^m demanda giâce, ô Dieu

«5



46

Tout-poiasant; faites moi miséricorde, et m'accor-v

liez le pardon de mes péchés^ par Jésui-Christ

noire Seigneur.

rj-

Quand le Prêtre monte à tAutel

«îV, y»/.'

:-r^.

1

Pcre céleste qui êtes Dieu, ayez pitié de nous,/^/

Fila Uédempt'îur du monde, qui êtes Dieu, ajez

pitié de nous. Esprit Saint, qui tjtes Dieu, ayez
pitié de nous. .

'
,1^.

•»

Au Gloria in Excelsis.
'la

Je vous adore, ô Père céleste; vous êtes le

souverain Seigneur, le Roi du Ciel, le Dieu Tout-
puissant. Je vous adore aussi, ô Jésus mon Sauveur;

vous êtes le seul Saint, le seul Seigneur, le seul

très-Haut, avec le Saint Esprit en la gloire de Diea
le Père. > . ,

Pendant les Oraisons.]
'^^^-^

-
-

'i.

t -iDieu Tout-f nissant, faites-nous la grâce d'avoir|j,

Tesprit tellement rempli de telles pensées, que tou-^ ? ^

tes nos paroles et nos actions ne tendent qu'à vou9
plaire par Jésus- Christ notre Seigeur.

;5fe'.

A PEpître
•:

i

,j.i..-(, >

Faites-moi, ô mon Dieu, la grâce d'aimer votr«f%
sainte parole/ d*en apprendre les frites, d'ei^t

'

pratiquer les préceptes dès mon enfance- •
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A VEvangile*

Seigneur, bénissez mon esprit, ma bonche et

mon coeur, de sorte que mes pensées, mes paroles

et mes actions, soient réglées par votre Evangile,

et que je sois toujours prêt à marcher dans la voie

7 »
,
tdes saints comqiiandemens qu'il contient.

Au Credo,

Augmentez ma foi, Seigneur, rendez la agissante

,
;^! par la charité, et faites-moi la grâce de vous être

;|f^^dèle jusqu'à la mort» aûn que je reçoive la cou-

>f jronne de vie,

A VOffrande.

Ô Dieu, qui dites dans votre parole, Don»e;r--wioi

n^oire cœnrf je vous offre le mien en même tems que

le Prêtre vous offre ce pain et ce vin : je vous offre

liussi mon corps ; faites qu€ ce corps et cette ame
soient une hostie vivante, sainte et agréable à vos

Lorsque le Prêtre lave ses doigts.

f V'V

Lavez-moi, Seigneur, dan§ le san; de TAgneaù
sans tache, pour effacer dans mon corps e<^ dans
mon ame lei* moindres taches du péché.

A VOrate^ Fratres.

Que le Seipcur veuille recevoir ce saint Sacr'^^*«

c 6
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pour la gloire, pour mon salât, et pour rutilîtëde

^oute 9on Ëglisa.

sac

roi

• JÎk préface. ^"*^' '^f*^^'^^'^

Elevez, Seigneur, mon cœur au Ciel, e6nqueje
vous y adore avec les Anges, en disant comme eux :

Saint, Saint* Saint le Seigneur, le Dieu des armées:

les Cieux et la terre sont remplis de la Majesté de
votre gloire.

»'>; "J-?,:

su

m
sa

ri

Après le Sanctus. »:>

Mon Dieu, défendez votf^e Eglise centre tous ses

ennemis visibles et invisibles «conduisez par votre

grâce notre saint père le Pape, Monseigneur notre

Ëvéque, et les autres Pasteurs à qui vous avez

confié le sein des âmes. Conservez le Roi, bénis-
,

sez mes parens, mes bienfaiteurs et mes amis, 6t < i§^pp^|^ 1

particulièrement N.

i^.vv.

VJ<

.•>m;.^»«

Il faut ici penser aui personnes pour quron eit obligé de
prier.

la Consécration^ -^-m %:m.J':^<< -(

Nou9 vous prions, Seigneur, que votre juste

colère étant appaisée, vous receviez favorablement

rofirande que nous allons vous présenter : donnez- %
noqs la paix pendant le reste de nos jours ; et met-

tez-nous au nombre de vos Elus.

rvv>-

-f,. r^ 'i^''%y-i^

V"
''^y;V

T

\' -i^''

.•i^.

JÎ télévation de la Sainte Hostie.
•-1/-.X

C'est là votre corps, ô mon divin Sauveur
|
je le > ^

crofs, parce que voua Tavsz dit
;
j'adoie ce corps

M
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\ V

Je je

lux :

fes;

de
^'

ses

oire

otre

ivez

ois-

I, et

ré de

c]

saer^ avec tiae humîYité profoode, et je Toffrt à
Toire pèfe pour mon lalut.

Â Pélévation (fa Calice.

O précieux eang^ qui arez été répando pour dou#
sur la Croix, je vous adore» je vous crois véritable-

ment dans ce Calice, je suis prêt à répandre mon
sang pour Thonneur de vous

\
guérissez-moi, pu-

rifiez-moi« sanctifiez-moi. ..; .,

Jpris Pélévation.
t /i,i':

Faitet«»Qioi là grâce, 6 mon Dieu, de me souvenir

toujours que ce corpf! sacré, qui est maintenant

présent sur Fautel, a été livré à la mort ; et que ce
divin sang qui est dans le précieux Calice, a été ré-

pandu pour mon salut, afin que je vous serve toute

ma vie avec ardeur : souvenez vous aussi de cette

mort, afin que vous me pardonniez mes péchés

avec miséricorde.

r^,.. r Au Mémento des Morts.
'.-Vv^'

iste

id

. •'.V >

^••v

ile#
•ps y

§buvenez-«vou8, Seigneur, de vos serviteurs et

de vos servantes qui iont morts dans la foi, et qui

dorment du sommeil de la foi, et particulièrement

de N.

Il faut ici penser aix morti pour qoi Tost est obligé de

prier.

^ Pardonnez-leur, ô mon Dieu, le reste de leurs

^ pochés î et leur accordez votre saint Paradis, afin
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qu'ils §e reposent parfaitement de lears travaux et

de leurs peines.
"*

Au f{obi$ quoque peccaioribus

Seigneur, ayez pitié de moi qui suis un misérable

pécheur ; et daignez nonobstant mon indignité n^'acr

corder un repos éternel avec tous vos Saiuti. , n(h.

A la seconde élévation.

; t r* t* t*

Recevez, mon Dieti, cette offrande du Corps et

du Sang de votre fils ; et rendez-moi participant des

mérites de sa mort : Père céleste, avec lui, par lui,

et en lui, vous appartient toute la gloire et U
louange.

Au Pater 'J^oster.
>yV !>

Ilfaut dire : Notre Père, qui êtes dans lés Ciémi'^i^

et lereste^

Après le Pater.

V.'- -
'•',»

,

Délivrez-nousi Sieigneur, par To^tre bonté ,^ âe
tous les maux passés, présens et à vernir; et sssi^-

tez nous du secours de votre misérico rde, aân que /^ j,

nous ne soyons jamais esclaves du péché. .^jf-:

A VAgnus Dei.

Agneau de Dietf, qui eifacez les péclïésdu iiionâe,

ayez pitié de nous. .^
. x... r.i'^' m ^c'B'-ii^.

; >
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,»' /.,
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7âe

que

'^WÇ

Agneau de Dieu, qui effacez Idi fichén du monde,
n^ez pitié de nous.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du monde
donnez-nous la paix.

^u Domine non sum dignus^

Seigneur, je ne suis pas 4igne que vous entriez

dans mon cœur; mais vous pouvez me délivrer de
mes indignités : dites seulement une parole, "X mon
âme sera guérie.

O mon doux Jésus, qui désirez si ardemment de
vous unir à nous, je vous ouvre mon cœur pour
vous j recevoir comme mon Sfiuve^r et mon Dieu*

Lorsque le Prêtre Communie.

Que votre Corps, ô mon divin Rédempteur, et

votre sang précieux, purifient mon corps et mpn
âme : qu'ils me fortifient et me nourrissent sur la

terre jusqu^à ce que je sois russasié de votre pré-

sence dans le Ciel.

I iH.

|- ^ .^flp?-k •*>
' jiprèc la Communion^

i.

"p r . . ..

.

'•v.-

Mon Dieu, ne laissez pas rentrer dans mon âme
le péché que vous y avez détruit par le Baptême :

que Jésus-Christ mon Sauveur vive toujours en

moi, et que je sente sa divine présence, en faisant

des actions conformes à celles qu'il a faites lor8(^*il

étoit sur la terre.
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Jt la Bénéâidim.

Que Dieu Toat-putffftant noai bëniise, le Fùrc»

le Filf, et le Saint Éiprit. Ainsi soit-il.

•4 PEvangik sekm B<mi Jean.

Jésus mon SauTeur, toui êtes Fils unique de

Dieu : vous êtes Dieu comme le Père et le Saint-

Esprit. Cepondant, pour nous sauver, vous avez

souffert la mort ; vous vous rendez présent sur le

Saint Autel. O que vous nous aimez parfaitement !

Faites moi la grâce de vous aimer, de tout mon coeur,

et de vous servir tous les jours de ma vie.

Jprès la Messe,

Seigneur Jésus qui avez dit : Laûsez venir à moi
Ut enfem : Je suis venu aujourd'hui près de votre

Saint Autel, où je savois que vous vouliez venir
;

et j*ai eu la consolation de vous j voir.

Q,ue je ne m'en retourne pas, ô mon Dieu, sans

ressentir les effets de votre Sainte Bénédiction.

Renvoyez maintenant votre serviteur en paix,

puisque mes yeux ont vu mon Sauveur. B^^nissez-

moi de telle sorte que, pendant les jours de ma jeu-*

nesse, et pendant tout le cours de ma vie, je me
souvienne de vous qui êtes mon Créateur et mon
Rédempteur, et que je pren^^e bien garde de ne

TOUS offencer jamais, 6 Jésdi mon Sauveur, qui

^tes aassijmtfû Dieu.

%i^

w

'•.'">

t'

V-t:
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En rett)urnani dans sa maison.

«rt»

e de

aÎDt-

nvee
ur ie

Dent!

^:^

[) moi
?otre

latr :

'
' ^

,

)

sans

tioo. l;
j'

paix,

sez-

mon )'^}/:.

î ne ^'f- \

qui :•

Tous 1«8 Anges et tous les Saints ; bënlgsez le

Seigneur de ce qu'il n institué un Sacrifice si admira-
ble. Mon ôme, bënissez-le aussi avec eoi, et que
tout ce qui est nu dedans de moi, loue son Saint

nom. Seigneur mon Dieu, soyez béni de la grâce
que vous m'avez fiûte de connaître cet auguste

Mystère, et i\^y assister aujourd'hui. O Dieu do
bonté, qui multipliez sur moi vos faveurs les plus

précieuses, je veux vous aimer de tout mon cœur,
de toute mon âme, de toutes mes forces

;
je con-.

sens de souffrir toutes les misères, et même de
mourir plutôt que de vous offenser jfimais. Affer-

missez en moi une si sainte résolution, ô Dieu Père,

File et Saint Esprit, auquel soit rendue toute la

gloire par les Saints Anges et par les hommes, à

présent et dans rEtcrnité,

fï
' HYMNE

CREATEUR excellent de la lumière,

qui produisez celle des jours, pré-

parant l'origine du monde par le com-
mencement d'une clarté toute nouvelle.

Vous avez ordoniié qu'on appellerait

jour, le matin, joint avec le soir, dé-

brouillant l'horrible confiision de cho-

-.-' jf
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fees ; entendez nos prières qui «ont ac*

compagnies de larmes.

De peur que l'esprit opprimé parles
crimes ne soit privé des bians de la vie ;

tandis que ne songeant point à méditer

les choses éternelles, il ^e précipite dans
les liens du péché.

Qu'il pousse ses désirs jusque dan» le

Ciel; qu'il remporte le prix de la vie;

évitons tout ce qui lui peut être contraire;

et par une Sainte pénitaice, purgeons
notre âme 4e toutes ses iniquités.

^'aites-nous cette faveur, Père très-

Saint; vous, son fils unique, et vous, Eb-

prit consolateur ; qui régnez à perpéf
tuité. Ainsi soit-iL

Cantique jde la Vierge.
''}i^^^'fPt;tV-

MON âme glorifie ie Seigneur.—Et
mon Esprit s'est réjoui en Dieu,

auteur de mon salut. ^>^ :^^ rfe^^ .:

Parce qu'il a regardé favorablement
la petitesse de sa servante, et de là je

crain

11

faisai

II

leurs

II

.et a

II

Israc

Gord
. S<

a n(

post

G

<: '•'r::



serai nommée Bienheureuse dans la

suite de tous les âges.

Car le Tout-Puissant a opère en moi
de grande^ merveilles, et son nom est

Saint.

i Sa miséricorde passe de lignée en li-

gnée à tous ceux qui le servent avec
crainte.

11 a fait paraître la force de son bras,

faisant avorter les desseins des superbes.

Il a fait descendre les puissans de
leurs trônes, et il a élevé les petits.

Il a rempli de biens les nécessiteux,

et a réduit les riches à la mendicité.

Il a pris en sa protection son serviteur

Israël, s'étant ressouvenu de sa miséri-

corde.

Selon la parole qu'il en avait donnée
a nos Pères, à Abraham, et à toute sa

postérité pour jamais.

^Gloire soit au Père, &c.
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Les VEPRES du DIMANCHE,

Pseaume 109> j

.-^'/.-i

-^::'' •>!*

«'f^:

LE Seigneur a dit à mon Seigneur :

soyez assis à ma droite. ;# :r^^

Tandis que, terrassant vos ennemis,

je les ferai servir d'escabeau à vos pieds.

Le Seigneur fera sortir de Sion le

sceptre de votre puissance, pour éten-

dre votre empire au milieu des nations

qui vous sont ennemies.
^

- ..Votre peuple se rangera aupif^ de
vous au jour de votre force, étant revêtu

de la splendeur de vos Saints, dès le

moment de votre naissance qui paraîtra

au monde comme la rosée de Faurore, -

Le Seigneur a juré, et il ne se rétrac-

tera point : vous êtes, (dit-il,) Prêtre

éternellement, selon l'ordre de Melchi-

Ce Dieu Tout-Puissant, qui est à vos

côtés,^ brisera l'orgueil des Rois au jour

de sa fureur. ^.

Il exercera sa justice sur toutes les

nations ; il couvrira le« champ» de corps

',t^^'^'«t'>^'^'}r':^
'
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jneur :

memis,
i pieds,

•ion le
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iation$
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dés le

araitra

•ore.

rétrac-

Prêtre

[elchi-

à vog

il jour

&« les

corps

tports ; et cassfîra la tête à plusieurs tnu-
tins qui sont sur la terre.

Il boira en chemin des eaux du tor-
rent, et par-là il s'élèvera dans la gloire.

Gloire soit au Père, &c.
' ;-.<:

(.'M ••.i v?rç

'.' -^ <-

'.m'.-'^^'-
Pseaume 11 G.

SEIGNEUR, je confesserai vos louan-
ges de tout rj i cœiir; les publiant

en l'assemblée des justes, et en la con-
^grégation des fidèles.

Les ouvrages du Seigneur sont grands
;

et ceux qui les considèrent, ne peuvent
se lasser de les admirer.

La gloire et la magnificence parais-

sent dai^s les ouvrages de ses mains ; sa

justice demeure inviolable pendant l'é-

ternité.

Il nous fait célébrer la mémoire de ses

merveilles, le bon et miséricordieux Sei-

gneur qu'il est: il nourrit ceux qui le

servent avec crainte.

Il n'y a point d^ siècle, ni de durée,

qui lui fasse peçdre le souvenir de son

y

A,
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il

alliance ; îîîera paraître à »on peuple la

vertu de ses exrîoits.

Il augmentera son héritage par les

biens des nations infidèles, et Ton verra

par les ouvrages de ses mains la vérité

de ses promesses, et Pinfaîllibilité de se&

jugemens.
^^

Rien ne pourra jamais ébranler la

force de ses lois fondée sur la du^ée de
Téternité, composées selon les règles de
la vérité et de la justice.

%:

-ao--'u
"'

•t\*:'; *
'

.^ .

^^
11 lui a plu d^envoyer la rédemption à

à^on peuple, et de faire avee lui une^ alli-

ance qui demeurera toujours.

Son nom est Saint et redoutable : le

commencement de la sagesse est la crain-

te du Seigneur.

En effet, il n'y a que des personnes
bien avisées qui observent ses préceptes,

et ses louanges subsisteront toute l'éter-

nité.

Gloire soit au Pêrc, &c.
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Pseaume llî.
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EUREUX est l'homme, qui sert le
Seigneur avec crainte : il ne trouve

int de lalaisir qui égale celui d'exécu-

r ses coLimandemens.
Sa postérité sera puissante sur la

terre ; et la race des justes sera comblée
de bénédictions. ^^>f|*;,:î^j:v

La gloire et la richesse rendront sa
maison flo riseante, et son équité résis-

tera éternellement*

Ainsi la lumière se répand sur les bons
parmi les ténèbres, parce que le Sei-

gneur est juste, pitoyable et miséricor-

dieux.

r L'homme qui est sensible aux afflic-

tions de son procain, l'assistant selon sa

commodité, est heureux ; qui, (dis-je,)

règle ses paroles et ses actions sur les

préceptes de la justice, ne tombera ja-

mais, gj;.^: .:C. >.;.».., .:-^>.; -^

Sa lii^moire sirà immortelle, et il lie

craindra point que les langues àédisan-

tes ne déshonorent sa réputation.

Son cœur est disposé à mettre toute

i
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6à confiance au Seigneur, sans avoir au-'

cune pensée de l'en détourner jamais ; il

ne craint rien, et i! «ttend avec constance

la déroute dé ses > »nemis.

Et parce qùéj dans la distribution de
ses biens, il en a usé libéralement envers

les nécessiteux, sa justice demeurera
éternelletoent ; et i^a puissance sera ho-

norée de tout le monde.
Les méchans, voyant cela, crèveront

dedépit et de rage, ils en grinceront les

dents ; ils en sécheront de colère ; mais
ils seront frustrés en leur attente^ car le»

(désirs des méchans périront. ^

Gloire soit au Pèi-e, &c.

i
">*'

tïÇ^'^f^'^'-/^:''^:^^''' 'f'

Pseaume ll2é

ENFANS qui êtes appelles au service

du Seigneur, louez son saint nom.
Que le nom du Seigneur soit béni dés?

t à présent et pendant toute Péternité.

Car depuis le Soleil levant jusqu'au

point ou il se couche, le nom du Sei-

gneur mérite des louanges, j^^^
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Le Seigneur est exalté par dessus

toute* les nations ; sa gloire est élevée

par. dessus les cieux.

Qui est-ce donc qui peut entrer en
comparaison avec le Seigneur, notre

Dieu, qui demeure là-haut et qui s'a-

baisse toutefois jusqu'à considérer les

choses qui sont dans le Ciel et sur la

terre?

Il relève les mîisëraMes de la pous-

sière, et retire les plus pau^^res de la

fange.

Four les établir dans les charges ho-

norables, pour leur faire part du gouver-
nement des affaires avec les princes de
son peuple.

Qui rend féconde la femme stérile, et

là rtnd joyeuse; la fai»ant mère de plu-

sieurs enfans.

Gloire soit ao ïfère^&c.

'.,jyç.VS.

.^•/v*.
M »*i •.*%»''!

N cette mémoirable sortie que fit

Israël hors de l'Egypte ; après que
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la maison de Jacob fut délivrée de la

eaptivité où elle était réduite chez un
peuple barbare. .

Dieu choisit la Judée pour y dresser
son sanctuaire ; et pour établir son Em-
pire en Israël.

La mer vit cette haute entreprise, et

prit la fuite ; et le Jourdain, arrêtant ses

eaux, les fit remonter du côté de leur

source ,

Les montagnes sautèrent comme des
béliers, et les collines tressaillirent de
joie dans la plaine, comme de petits A-
gneaux, auprès de leurs mères. >u^^.

Mais dites-nous, grande, mer, qui est-

ce qui vous épouvanta si fort, que vous

vous rétirâtes en fuyant ; et vous, fleuve

du Jourdain, qui vous fit retourner en
aixière ?

Vous, montagnes, pourquoi bondis-

siez-vous comme des agneaux auprès

des mères ?

C'est que devant la force du Seigneur

la terre s'est émue ; c'est qu'elle a senti

des agitations de crainte en la présence

du Dieu de Jacob. cS
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Qui fait sortir des étangs de la pierre,

et qui convertit les rochers en fon-

taines.

Non point à nous, Seigneur, non point

à nous : mais à votre nom, donnez la

gloire qui lui appartient.

A cause de la grandeur de votre misé-

ricorde et de la vérité dr» vos promesses,

afin que les nations ne disent point : où
est leur Dieu ?

Car il est au ciel, où il fait tout ce qu'il

lui plaît, sans que sa puissance soit H»

mitée.

Mais les simulacres des Gentils sont

or et argent 5 ouvrages des ii^ains des
hommes.

Ils ont une bouche et ne parlent point
;

ils ont des yeux et ne voyent rien.

Ils ne sont pas capables dVcoutei'

avec leurs oreilles, ni de fiairer-avec leijr&

narines. ..t

"^

V Leurs mains sont inutiles pour toucher,

et leurs pieds sont incapables de mar-
cher; ils ne sauraient rendre aucun son
de leur gorge.

j^ue ceux qui les font, leur puissent
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ressembler, et tous les hommes qui met*
tent en eux leur confiance.

La maison d'Israël a mis tout« son es-

pérance au Seigneur, qui est prêt à son

secours; car il est son protecteur,

La maison d'Aaron a espéré en sa seule

bonté ; i! est son appui et son protecteur.

Ceux qui craignent le Seigneur, se

confient en lui: il est leur refuge «et leur

protecteur.

Le Seigneur s'est souvenu de nous, et

nous a donné sa bénédiction.

Il a béni la maison d'Israël ; il a cora^

J3lé de faveurs la maison dWaron.
11 a répandp ses grâces sur tous ceq:^

qui révèrent sa puissance, depuis le» plus

grarfdsjusqu'aux plus petits.

Que le Seigneur vous favorise inces-

samment, vous et vos enfans, puisque

vous êtes aimé^ de ce Seigneur, qui ^
fait le^Ciel et la Terre.

Le Ciel très haut que le Seigneur a

choisi pour sa demeure ; et la terre qu'i(

a donnée aux enfans def hommes afin d'j

habiter.

Toutefois, Seigneur, les morts ne voua

:->•
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louent point, ni Wux qui descendent
dans les lieux profonds.

Mais nous qui vivons, rendons ce -ti-

nuellement des actions de grâce au Sei-

gneur; et reconnaissons à jamais se^:

faveurs.

Gloire soit au Père, ^-c.

'^^>«<<^^

. 1;--'.

KOU« »i

PRIERES DU SOIR.

r;ç^w,«/îw nom du Père, et du Fils, el du
''

Saint Espriié ,

ESPRIT-SAINT, venez en nous, éclai-

rez nos âmes de votre luinière, et

embrasez nos cœurs de votre amour.

Nous vous adorons, ô mon Dieu, qui
êtes ici présent. Nous vous louons, ai

mons, reconnaissons comme père de
miséricorde, et la source de tout bien.

Nous vous rendons grâces de tout notre

cœur, par notre Seigneur Jésus-Cbrist,

de tous les effets de votre bonté a notre

égard.
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NOTRE Pire, qui êtes aux Cicux,

Que votre nom soit sanctifié. Que votre

régne arrive. Que votre volonté goit

faite en la terre comme au ciel. Don-
nez-nous aujourd'hui notre pain de cha-

que jour. Et pardonnez-nous nos offen-

ses, comme nous pardonnons à ceux qui

nous ont offenses. Et ne nous induisez

point en tentation. Mais délivrez-nou«

du mal. Ainsi soit-il.

JE vous salue, Marie, pleine de
^

grâces, le Seigneur est avec vous. Vous
êtes bénie par-dessus toutes les femmes^*

et Jésus le fruit de vos entrailles est

béni. Sainte Marie, Mère de Dieu,

priez pour nous pécheurs, maintenant et

à rheure de notre mort^ Ainsi soit-il

JE croîs en Dieu le Père tout-puis-^

sant, Créateur du Ciel et de la terre* >

Et en Jésus-Christ son Fils unique notre

Seigneur. Qui a été conçu du Saint?^

Esprit, est né de la Vierge Marie. A
fioufïèrt sous Ponce Pilate, a été crucifié,

est mort, et a ^té enseveli. Est descenrf/

du aux enferi, le troisième jour, est ten^

P
V
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suscité des morts. Est monte aux Cieux,
est assis à la droite do Dieu le Père tout-

puissant. D'où il viendra juger les vi-

vans et les morts. Je crois au Saint-

Esprit, la Sainte Eglise Catholique, la

Communion des Saints, la Rémission des
péchés, la Résurrection de la Chair, la

vie éternelle. Ainsi soit-il.

' JE me confesse à Dieu tout-puissant,

à la bienheureuse Marie toujours Vierge,

à Saint Michel Archange, à Saint Jean
Baptiste ; aux Apôtres Saint Pierre et

Saint Paul, à tous les Saints [et à vous

tnon Père] parce que j'ai grandement
péché, en pensées, paroles et œuvres;
par ma faute, par ma faute, par ma très-

grande faute. C'est pourquoi je prie

la bienheureuse Marie toujours Vierge,

Saint Michel Archange, Saint Jean Bap-
tiste, les Apôtres Saints Pierre et Saint

Paul, tous les Saints, [et vous mon Père]

de prier pour moi le Seigneur notre

Dieu. ">"4
. v-^';v

Que le Dieu tout-puissant nous fasse

miséricorde^ et que nous ayant pardonna
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nos péchés, il nous conduise à la vie

éternelle. Ainsi soit-il.

Que le Seigneur tout-puissant et tout

miséricordieux nous accorde le pardon^

l'absolution, et la rémission de nos pé-
chés. Ainsi soit-il. p 'k^--

Un seul Dieu tu adoreras, et aimeras
parfaitement. ,

"

^^^^
^;

-^^^'^ '.^^;^'.-^^r '^>^^-^i

Dieu en vain tu né jureras, ni autre

chose pareillement. 7?^i >^ »^^^ e^^^ ^

Les Dimanches tu gardèra^^ m 9er-

tirant Dieu dévotement. î^tM
Père et mère honoreras, afin que tu

vives longuement.

.

m;: p^-'^s:^?^-^-^^^^ f .;*

Homicide point m seras, de fait ni
^ -volontairement., ,, - '• '

'-;^^s..A^,M|^f ""':--!'^

impudique point ne seras, de corps m
de consentement.

Le bien d*autruî tu ne prendras, ni

retiendras à ton escient. ,^,r.:.

Faux témoignage ne diras, ni mentiras

aucunement. '^

L'œuvre de chair ne désireras, qu'en

mariage seulement»

. Biens d'autrui ne convoiteras jpour le»

voir injustement, ^ , -3
, J^ ,^
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^cfe d^Adoration.

^^ Mon Dieu, je vous adore, je vous re«i

Connais pour mon Créateur et mon Mai-
tra: je vous offre ma vie et tout ce que
je possède.

i . .:.- ù^ *î ^'*' "<

^(:te de Foi.

Mox Dieu, je crais fermement tout ce
que croit et enseigne la Sainte Eglise,

parce que c'est vous, ô mon Dieu, qui l'a-

vez dit ^ ^

fî^^^ Acte d^Espérance.

Mon Dieu, j'espère vos grâces et mon
salut par les mérites infinis de Jésus-

Christ mon Sauveur.

Acte de Charité*
i^-'-^'r *»

Mon Dieu, je vous aime de tout mon
cœur, et plus que toutes choses, parce

que vous êtes infiniment aimable; et

j'aime mon prochain comme moi-mêma
pour l'amour de voui.
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CANTIQUES SPIRITUELS,

Afin d*être docile et sage,

Seigneur, donnez-moi votre Esprit,

Pour apprendre, selon mon âge, (

Les vérités de Jésus-Christ.

Esprit Saint, feites moi comprendre
Ce que vous m'allez expliquer :

Mais en me le faisant apprendre,

5 Faites-le moi bien pratiquer. \^r:
^

;

Mon Dieu ! je vous remercie '^;rf'',;^:i*.'S^

' De vos saintes instructions, ^, A>'.^,'^W'v^''l^.^'^-'^''-rl

Et par Jésus-Christ je vous prié

D'oublier mes distractions. '

Puisqu'on est d'autant plus coupable,

Qu'on sait et ne fait pas le bien.

Si vous me rendez plus capable.

Seigneur, rendez moi plus Chrétien.

O Bienheureux mille fbis...;^;'v'^y^,.', ^A:^ .^^r-i'^^^P'

enfant que le Seigneur aime, y^A
:''^;'?Cï-^^^-'^'^''

Qui de bonne heure entend sâ'^oii, *^^^ ^,.
Et que ce Dieu daigne instruire lui-même ;' *•

"

'/

Loin du monde élevé, de tous les dons des cieuz -^^.'xxu^'

Il est orné dès sa naissti ice :
^ ., J ';^>^-

Et du méchant l'abord (^ntdLgituz^,^jf0^^:^^% ^^>'A
N'altère point son innocence, v''--''^^-'''*^^^^^^

Heureuse, heureuse l'enfance '^-*\'^'

Que le Seigneur instruit et prend sons sa défense !

•
. ,1 • ..•">

Tel en un secret vallon.

Sur le bord d'une onde pure,
r>

i; F -

Vi.,
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Croit à Pabri de l'aquilon,

tJn jeune fils, ramour de la nature,

. Loin du monde élevé, de tous les dons des citux

Il est orné dès sa naissance ;

Et du méchant l'abord contagieux

N'altère point son innocence.

v-;;:J: Heureux, heureux mille fois

L'enfant que le Seigneur rend docile à ses lois !

'M'

(< ."t

4

Mon Dieu ! qu'une vertu naissante

Parmi tant de périls marche à pas incertains !

Qu'une âme qui te cherche et veut être innocente

Trouve d'obstacle à ses desseins !

Que d'ennemis lui foxi* la guerre
Où se peuvent cacher tes saints ?

Les pécheurs couvrent la terre.

-» 11) » '
'

, ,

Cortabien de tems. Seigneur, combien de tems encore
Verrons-nous contre toi les méchans s'élever ?

Jusques dans ton saint temple ils viennent te braver

Ils traitent d'insenés le peuple qui t'adore.

Combien de temps, Seigheur, combien de tems encore,

Verrons-nous contre toi les méchants s'élever ?

Que vous sert, disent-ils, cette vertu sauvage ?

De tant de plaisirs si doux.
Pourquoi fuyez vous l'usage ?

?;s:^Votre Dieu ne fait rien pour vous.
'

Rions, chantons, dit cette troupe impie,

De fleurs en fleurs de plaisirs en plaisirs

Promenons nos désirs
;

Sur l'avenir insensé qui se fie î <

De nos ans passagers le nombre est incertain ;

Hâtons-nous aujourd'hui de jouir de la vie^

Qui iKait si nous serons demain ?
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Qu'ils pleurent, 6 mon liievi, qu'iïé frémisseût d^ craiiit*

Ces noalheureux qui de ta cité sainte 3;^ -

Ne verront point l'éternelle splendeur,
^^^

CVst à nous de chanter, nous à qui tu révèles

Tes clartés immortelles,

C es* à nous de chanter tes dons et ta grandeur.

••il;,

;*t'^:

De tous ces vains plaisirs où leur âme se plonge,

Que leur restera-t-il ? Ce qui reste d'un songe
Dont on a reconnu l'erreur. ^ > ^^ ;>

A leur réveil, (ô réveil plein d'horreur !) v

^ . Pendant que le pauvre à la tahle 4, ,
'.

Goûtera de la paix la douceur ineffable,

Ils boiront dans la coupe affreuse, inépuisable^ j
Que tu présenteras, au jour de ta fureur, .. i^-

A toute la race coupable.

v,-'

^^^

v-^

O réveil plein d'horreur !

O s«nge peu durable l

O dangereuse erreur ! ,
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